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Ab heute bestreitet die Luxem-
burger Damennationalmann-
schaft die Vorqualifikation für
die EM 2020, deren Endrunde in
Norwegen und Dänemark statt-
findet. Gegner in Veria sind Gast-
geber Griechenland, Israel und
Finnland. Der Sieger dieser Aus-
scheidung wird in Gruppe 1 der
zweiten Qualifikationsphase ein-
gestuft, wo er mit den Niederlan-
den, Spanien und Österreich auf
absolute europäische Top-Mann-
schaften treffen wird.

Doch wer es in dieser Qualifi-
kationsphase 1 schaffen wird, ist
vollkommen unklar. Fest steht
nur, dass die junge und unerfah-
rene luxemburgische Mannschaft
nicht als Favorit ins Turnier star-
tet. Auch wenn in den Vorberei-
tungsspielen gegen Kosovo und
USA gute Ansätze zu sehen wa-
ren, so sind diese Qualifikations-
spiele doch von einem anderen
Kaliber. Und da fehlt ihnen, bei
ihrer ersten großen internationa-
len Herausforderung, vor allem
die Erfahrung. Ganz anders die
Gegner aus Griechenland, Israel
und Finnland, die alle drei schon
seit Jahrzehnten an EM-und
WM-Qualifikationen teilneh-
men. Auch nahmen alle drei re-
gelmäßig und mit gutem Erfolg
am „Challenge Trophy“ teil, dem
alljährlichen Turnier der kleine-
ren Mannschaften der EHF.

Besonders die Griechinnen
werden vor eigenem Publikum

alles dransetzen, um sich den
vordersten Platz zu sichern. Vor
wenigen Monaten haben sie die
WM-Ausscheidungen für 2019
bestritten. Nach Erfolgen gegen
Italien und Portugal landeten sie
hinter Weißrussland auf dem
zweiten Platz. Und wer schon
mal in Griechenland angetreten
ist, weiß, wie die heißblütigen
Hellas-Fans ihre Mannschaft
nach vorne peitschen können.
Das wird für das FLH-Team je-
denfalls gewöhnungsbedürftig
sein. Doch auch die Israelis ste-
hen den Hausherrinnen in nichts
nach. Im Gegenteil, sie sind an-
hand der letzten Resultate der ei-
gentliche Favorit dieses Turniers.

In den WM-Ausscheidungen für
2019 gewannen sie recht klar ge-
gen den Kosovo, gegen die Slo-
wakei leisteten sie heroischen
Widerstand und verloren nur
knapp.

Bleibt also noch Finnland, ge-
gen das Wirtz, Welter, Zeimetz
und Co. heute im ersten Spiel
antreten müssen. Sicherlich auch
kein einfacher Auftaktgegner,
aber vielleicht derjenige, gegen
den man die größten Sieg-
chancen hat. Obwohl, die Fin-
ninnen haben schon einige Siege
gegen Israel und Griechenland
zu verzeichnen und haben in der
Vergangenheit zweimal den
„Challenge Trophy“ gewonnen.

Doch wenn die Nerven der Stot-
Truppe beim Auftaktspiel keinen
Strich durch die Rechnung ma-
chen, könnte es klappen.

Am vergangenen Samstag, im
letzten Testspiel gegen Belgien,
gab es zwar eine Niederlage,
trotzdem zeigte sich Trainer Stot
zufrieden, da er viele positive Er-
kenntnisse verzeichnen konnte:
„Es war ein sehr guter Test. Nach
einer schwierigen ersten Halbzeit
zeigte die Mannschaft eine starke
Reaktion und hat den Rückstand
auf zwei Tore verkürzt. Beson-
ders in den ersten 20 Minuten des
zweiten Durchgangs haben die
Mädchen gezeigt, was sie kön-
nen.“

Über die Woche hat der Trainer
mit seinen Spielerinnen gezielt
an den Schwächen gearbeitet,
damit die FLH-Truppe bei die-
sem wichtigen Termin mit ihrem
besten Handball überzeugen
kann. „Die Spielerinnen sind
sich der Bedeutung dieser Spiele
bewusst und wollen bei dieser
ersten, aber für die Entwicklung
des Damenhandballs äußerst
wichtigen internationalen He-
rausforderung, zeigen, dass sie
das Vertrauen des Verbandes
zurückzahlen“, so der Trainer
weiter.

Tina Welter, die erfahrene Ka-
pitänin des Teams, sieht das ähn-
lich: „Die Moral und die Motiva-
tion in der Mannschaft sind top.
Man merkt, dass die Konzentrati-
on steigt und die Fehlerquote
sinkt. Und das brauchen wir in
diesem schweren Turnier. Jeden-
falls wollen wir keinesfalls auf
dem letzten Platz enden.“

Enorme Herausforderung
HANDBALL Qualifikationsphase 1 Euro 2020 der Damen in Veria (Griechenland)

Die Damen-National-
mannschaft steht
vor ihrer ersten großen
Herausforderung. Die
Vorqualifikation für die EM
2020 will die FLH-Truppe
nicht auf dem letzten Platz
beenden.

Aus Veria berichtet
Fernand Schott
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Tina Welter und Co. sind bis in die Haarspitzen motiviert
Im Überblick
FLH-Kader: Alina Huremovic (Schifflin-
gen), Eva Etoga (HBD) im Tor - Lena
Kirtz, Semina Radoncic, Nicki Schilt,
Jenny Zuk (alle Käerjeng), Dea Dau-
taj, Sharon Dickes, Kim Wirtz (alle
HBD), Michelle Jung, Jil Zeimetz (bei-
de Diekirch), Amélie Gran, Ana Luisa
Monteiro (alle Red Boys), Laura Wil-
lems (Museldall), Tina Welter (Waib-
lingen), Joy Wirtz (Konigsmacker)
Coach: Adrian Stot, Michel Scheuren
(Co-Trainer)

Programm:
Heute:
Luxemburg - Finnland
Griechenland - Israel
Morgen:
Luxemburg - Israel
Griechenland - Finnland
Am Sonntag:
Israel - Finnland
Griechenland - Luxemburg



en avant. Il disparaît des radars du-
rant un an et demi, réapparaît à
Chicago en 2013 (8e) puis enchaîne
sur Prague en 2014. Lâché dès les
premiers kilomètres, Mosop termine
12e du marathon en 2 h 20'34", un
chrono indigne de son talent. «Au-
jourd'hui, ce n'était pas Moses
Mosop mais un coureur lambda»,
lâchera, dépité, son entraîneur
d'alors, l'Italien Renato Canova. Son

mentor en profite pour remettre en
cause son sérieux à l'entraînement.
Piqué au vif, le Kényan se réfugie
dans le travail et revient plus fort.
En 2015, il claque à Xiamen le mara-
thon le plus rapide sur le sol chinois
(2 h 06'19"), puis finit sur le podium
l'année suivante à Dongying (troi-
sième en 2 h 09'33"). Depuis deux
ans et demi, plus rien ou presque...
Les pépins physiques semblent

l'avoir une nouvelle fois rattrapé.
Un déséquilibre (postural/muscu-
laire) serait la cause de tous ses
maux. En décembre 2018, il s'est en-
core retiré à la dernière minute du
marathon de Guangzhou.

Sans sponsor
ni manager
Début février, la proposition de

>

l'ING Night Marathon tombe sur la
table. Moses Mosop, sans sponsor ni
manager ni entraîneur attitré – et,
donc, vulnérable – ne réfléchit pas
trop et dit banco. Sur les hauts pla-
teaux d'Eldoret voire d'Iten (en
phase intensive), celui que l'on sur-
nomme «Engine Kubwa» («gros mo-
teur» en swahili) a dû se une nou-
velle fois se reconstruire : retrouver
un bon groupe d'entraînement,
s'entraîner dur, travailler sa vitesse,
cultiver aussi ce que les Kényans ap-
pellent «l'Esprit».

«C'est clair, c'est un énième
come-back, avance Roger Königs.
Mais Mosop est en bonne forme
et veut réaliser une bonne
course, ici, au Luxembourg. Au
regard de son potentiel, et même
si le parcours n'est pas trop pro-
pice aux chronos, il doit être en
mesure de courir en 2 h 10'. Pour
lui, l'ING, c'est une planche pour
mieux rebondir : une occasion de
revenir dans le circuit, de mon-
trer aux organisateurs de mara-
thons qu'il est encore là, tou-
jours vivant. Et qui sait, cela lui
permettra peut-être de retrouver
une grosse course (Gold Label) à
l'automne...»

la grosse cote
a déjà fait... 2h03'06" sur marathon. Un chrono de niveau mondial signé à Boston
en compétition. Peut-il se relancer à Luxembourg, demain? On a mené l'enquête.

oses (Mosop) a une vitesse que l'on n'a ja-
mais vue auparavant.» Cette phrase, c'est

Renato Canova, son ancien coach, qui l'a pronon-
cée en 2012, quelques mois après ses records du
monde phénoménaux sur 25 000 m et 30 000 m
(2'53"/km, soit 75x400 m en 1'09" de moyenne) et
juste avant le marathon de Rotterdam. «Engine
Kubwa» a toujours été endurant. Naturellement, il
dispose d'une «caisse» impressionnante.
Alors qu'il n'était que junior, il était déjà capable
d'enquiller des séances assez phénoménales en al-
titude avec les adultes... et de terminer devant eux.
Mais à l'endurance – et c'est plutôt rare – Mosop
marie d'épatantes qualités de vitesse.

M Ainsi, pour un coureur de fond «pur», il possède
une palette assez incroyable. Comme en attestent
ses records personnels : 12'54" sur 5 000 m, 26'49"
sur 10 000 m. Sans oublier que sur semi (59'20")
et marathon (2 h 03'06", malgré un parcours à
Boston non homologué), Moses Mosop a effectué
des débuts plus rapides qu'un certain... Eliud Kip-
choge (semi : 59'25", marathon : 2 h 05'30"), re-
cordman du monde sur 42,195 km (2 h 01'39") et
qui retentera de passer sous les 2 heures à l'au-
tomne à Londres. Bref, vous l'aurez compris, les
perfs réalisées par le «gros moteur» forcent le res-
pect!
I. B.-H.

Des débuts plus rapides que... Kipchoge
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Eva Daniëls prendra part au-
jourd'hui, à Weert (Pays-Bas), au
championnat d'Europe junior. Une
épreuve particulièrement relevée où
toutes les favorites seront présentes.
Pour la Luxembourgeoise, tous les
voyants sont au vert avant d'abor-
der ce premier objectif majeur de la
saison. Après sa 14e place en 2018,
Daniëls aura à cœur de faire mieux
en tentant de se hisser parmi les
12 premières. De son côté, après
trois top 15 en coupe du monde
cette saison, Stefan Zachäus se pré-
sentera au départ de ce champion-
nat continental pour engranger un
maximum de points en vue de la
qualification olympique. Il s'agira
de son premier distance olympique
de la saison. Bob Haller, de son côté,
huitième récemment à Cagliari, ten-
tera dimanche (18 h) de rééditer une
performance de haut niveau, malgré
le décès de son papa la semaine der-
nière.

TRIATHLON
Daniëls entre
en lice

Quelles sont vos attentes, de-
main, sur ce parcours qui est très
exigeant?

Laurent Reichling : C'est clair que
les gens me demandent ce que je
souhaite courir comme chrono... Je
reste encore un peu sur la défen-
sive, car c'est difficile de courir à
Luxembourg. On ne sait jamais ce
qu'il peut y arriver. Il y aura de très
bons athlètes et l'objectif sera de
monter sur le podium avec les meil-
leurs Luxembourgeois.

Vous avez de plus déjà couru le
marathon, mais cela ne s'est pas
très bien passé...

Oui, effectivement. Il y a deux
ans, j'ai couru le marathon et il fai-
sait très chaud. J'étais avec quel-
ques Luxembourgeois mais, à mi-
parcours, j'ai complètement craqué
et le chrono n'a pas été bon. L'an-
née dernière, j'ai couru celui de
Francfort, et maintenant ce sera
mon troisième marathon.

Où situez-vous votre forme ac-
tuelle?

Je peux dire que je me suis très
bien entrainé sans trop de soucis.
La préparation s'est idéalement dé-
roulée et le programme que mon
entraîneur (NDLR : Dany Papi) a
mis en place m'a bien convenu. À la
base, j'étais parti pour courir le
semi, mais vu que je suis vice-
champion du marathon depuis
l'année dernière, il a pensé que
c'était plus intéressant de courir le
marathon. Je me suis donc spécifi-
quement préparé pour ce marathon
depuis plus ou moins six semaines.
Je dois remercier mon entraîneur
pour son aide.

Comme vous l'avez mentionné,
vous-êtes vice-champion de la
discipline. N'est-ce pas dommage
que le championnat n'ait pas lieu au moment
de cet ING Night Marathon?

Oui, c'est dommage... Même si le parcours dans
Luxembourg est difficile. Mais c'est quand même
super de courir dans une telle ambiance. Il y a
quelques mois, j'ai couru à Lisbonne, cela n'avait
rien à voir de ce qui se passe à Luxembourg. Pour
en revenir aux championnats nationaux, en oc-

tobre dernier à Francfort, il y avait
quelques athlètes au départ. Et puis
on te dit par la suite à quelle place tu
termines. Enfin, il y a une petite céré-
monie à Mersch qui n'est pas super...
Un mot sur la concurrence, avec
Philippe Gillen ou encore Bertil
Müller? Rien ne sera facile pour
monter sur la plus haute marche du
podium!
Comme je l'ai déjà dit, j'essaye de
donner le meilleur de moi-même. Je
dois dire que le marathon, c'est quel-
que chose qui dure longtemps. Il faut
faire très attention et il faut se concen-
trer sur sa propre course avant de pen-
ser à celles des autres.
En tant que Luxembourgeois, on
imagine que courir ce marathon
doit être très spécial!
C'est clair que j'ai hâte d'être au dé-
part et de courir les premiers 8-9 km.
Une fois que l'on a passé le pont
rouge, on est constamment encouragé
et les gens commencent à crier. L'am-
biance en Ville, c'est quelque chose
d'unique et de génial. Il y a des grou-
pes de musique et tellement d'anima-
tions. On n'a pas le temps de s'en-
nuyer. Le seul problème quand tu te
trouves en Ville, c'est qu'il ne faut sur-
tout pas aller trop vite. Il faut garder
l'œil sur la montre pour garder le
rythme. Sinon, ça peut peut-être très
dangereux pour la suite de ton mara-
thon.

Recueilli par Matthieu Bebon

«L'ambiance en Ville, c'est vraiment
quelque chose d'unique»
Laurent Reichling, vice-champion national de marathon, s'est minutieusement
préparé pour ce rendez-vous forcément un peu particulier.

Auteur d'un superbe parcours jus-
que-là à l'Open de Chine, Ni Xia
Lian (56e mondiale) a vu son aven-
ture s'arrêter hier au stade des 16es

de finale. La Luxembourgeoise est
tombée logiquement face à Kasumi
Ishikawa qui n'est autre que la
6e joueuse mondiale. La Japonaise
s'est imposée en quatre sets
(4,8,2,2).

Ni Xia Lian et Sarah De Nutte vont
rester en Asie puisqu'elles vont
prendre désormais la direction de
Hong Kong où leur entrée en lice est
prévue pour mardi.

TENNIS DE TABLE
Ni Xia Lian
s'arrête en 16es

L'équipe nationale féminine dis-
pute à partir d'aujourd'hui, à Thes-
salonique, en Grèce, les qualifica-
tions du championnat d'Europe.
C'est la première grande compéti-
tion à laquelle prennent part les
équipières de Tina Welter. Difficile
de dire si elles seront en mesure de
lutter pour la première place, syno-
nyme pour la phase de qualification
où elles se retrouveraient dans le
groupe des Pays-Bas, de l'Espagne et
de l'Autriche.

Le groupe : Dea Dautaj (Dude-
lange), Sharon Dickes (Dudelange),
Eva Etoga (Dudelange), Amélie
Gran (Red Boys), Alina Huremovic
(Schifflange), Michelle Jung (Die-
kirch), Lena Kirtz (Käerjeng), Ana
Luisa Monteiro Goncalves (Red
Boys), Semina Radoncic (Käerjeng),
Nicole Schilt (Käerjeng), Tina Wel-
ter (Waiblingen-Tigers), Laura Wil-
lems (Museldall), Kim Wirtz (Dude-
lange), Joy Wirtz (FRA/Koenigs-
macker), Jil Zeimetz (Diekirch),
Jenny Zuk (Käerjeng).

Le programme
Aujourd'hui
16 h : Finlande - Luxembourg
Demain
16 h : Luxembourg - Israël
Dimanche
17 h 30 : Grèce - Luxembourg

HANDBALL
Les dames
en Grèce

Le seul problème quand tu te trouves
en Ville, c'est qu'il ne faut surtout pas
aller trop vite... Il faut garder l’œil sur
la montre pour garder le rythme. Si-
non, ça peut peut-être très dangereux
pour la suite de ton marathon
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Dass die Frauennationalmann-
schaft gleich bei ihrem ersten of-
fiziellen Spiel in einer EM-Quali-
fikation einen Erfolg einfahren
würde, hätten wohl die wenigs-
ten gedacht.

Dabei war dieser Sieg hochver-
dient. Was die Mädchen im ers-
ten Abschnitt leisteten, hat man
von einer luxemburgischen Da-
menmannschaft noch nicht gese-
hen. Auch wenn sich die Müdig-
keit nach der Pause bemerkbar
machte und die Partie gegen En-
de zu kippen drohte, konnten
Wirtz, Welter, Schilt und Co. in
einer spannenden Schlussphase
die letzten Kräfte mobilisieren
und verdient den Erfolg mit nach
Hause bringen.

Der Truppe von Trainer Adrian
Stot war vor dem Anpfiff sicht-
lich nervös. Als Nikki Schilt so-
fort die 1:0-Führung erzielte, war
dies wie eine Erlösung. Die Lu-
xemburgerinnen schienen wie
von einer Last befreit und spiel-
ten aufgedreht nach vorne. Die
Mannschaft lag zwar in dieser
Anfangsphase immer in Führung,
doch absetzen konnte sie sich
nicht. Bei den Finninnen hielt
Hilli ihr Team im Spiel. In der 15.
gelang Tina Welter das 10:9,
dann erzielten Schilt und Welter
mit zwei Toren erstmals einen
Drei-Tore-Vorsprung für Luxem-
burg – dies auch weil Stot nach
einer Viertelstunde die junge
Etoga in den Kasten stellte, die es
ihm mit einigen Klasseparaden
dankte. Das FLH-Team spielte

jetzt wie auf Wolke sieben. Bis
zur 22. war Luxemburg mit 15:10
davongezogen. Auch zwei Aus-
zeiten der Finnen nutzten nichts.
Mit fünf Toren Vorsprung für die
FLH-Spielerinnen ging es zum
Pausentee.

Nach der Pause fand Luxem-
burg nur schwer ins Spiel, die
Anstrengungen der ersten Hälfte
machten sich bemerkbar. Die
Fehler häuften sich nun bei den
Angriffsaktionen und die Finnin-
nen konnten langsam, aber si-

cher den Rückstand verkürzen.
Trotzdem dauerte es bis zur 50.,
ehe sie erstmals wieder den
Gleichstand hatten. Die Partie
schien zu kippen, doch die FLH-
Truppe stemmte sich vehement
gegen die drohende Niederlage.

Tina Welter, die bis dahin alle
Siebenmeter verwandelt hatte,
scheiterte dann an Keeperin Nie-
mi vom Punkt. Zum Glück
machte die erst 16-jährige Eva
Etoga das wieder gut, denn auch
sie konnte einen Siebenmeter in
dieser entscheidenden Phase ent-
schärfen.

In der äußerst spannenden
Schlussphase war es dann Kim
Wirtz gegönnt, ihre Mannschaft
wieder in Führung zu bringen,
ehe Tina Welter und Monteiro ei-
nen Drei-Tore-Vorsprung he-
rauswarfen. Als dann Etoga ei-
nen zweiten Siebenmeter halten
konnte, war der Drops gelutscht.
Die Luxemburgerinnen hatten
die Sensation geschafft und
konnten diesen Sieg zusammen
mit ihren Fans gebührend feiern.

Am heutigen Samstag tritt die
FLH-Auswahl im zweiten Grup-
penspiel gegen Israel an. Morgen
folgt das Duell gegen Griechen-
land.

Aus Veria berichtet
Fernand Schott

HANDBALL Damennationalmannschaft besiegt Finnland mit 27:24 in der EM-Qualifikation

Mit einem sensationellen Sieg
gegen Finnland ist
Luxemburgs
Handballnationalmannschaft
in die erste Phase der
EM-Qualifikation gestartet.

Sensationeller Erfolg
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Nach dem ersten Sieg in der Qualifikation konnte gefeiert werden
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Roger Federer hat das Generatio-
nen-Duell in seinem 400. Grand-
Slam-Match für sich entschieden
und bei seiner ersten French-
Open-Teilnahme seit 2015 das
Achtelfinale erreicht. Der 37 Jah-
re alte Tennisprofi aus der
Schweiz setzte sich am gestrigen
Freitag gegen den 17 Jahre jünge-
ren Norweger Casper Ruud 6:3,
6:1, 7:6 (10:8) durch. Im Kampf
um den Einzug ins Viertelfinale
trifft Federer entweder auf den
Franzosen Nicolas Mahut oder
auf Leonardo Mayer aus Argenti-
nien.

Durch seinen Sieg in 2:11 Stun-
den krönte sich Federer auch
zum ältesten Paris-Achtelfinalis-
ten seit dem Italiener Nicola
Pietrangeli 1972 und zum ältes-
ten Grand-Slam-Achtelfinalisten
seit Jimmy Connors bei den US
Open 1991. „Ich bin erleichtert
und freue mich jetzt auf eine Du-
sche“, sagte Federer auf franzö-
sisch in seinem Interview noch
auf dem Court Suzanne Lenglen.

Kein anderer Tennisprofi hat je
bei einem der vier wichtigsten
Turniere 400 Partien oder mehr

bestritten. Gegen die Nummer 63
der Weltrangliste genügte Fede-
rer bei hochsommerlichen Tem-
peraturen eine solide Leistung
zum Weiterkommen.

Im dritten Durchgang brachte
ihn der junge Norweger im
wahrsten Sinne des Wortes ins
Schwitzen und vergab sogar ei-
nen Satzball. Casper Ruud, der

von seinem Vater Christian
trainiert wird, mit dem wiederum
Federer 1999 bei den French
Open schon einmal trainiert hat,
versuchte es zwar zu Beginn mit
einigen aufmüpfigen Schlägen,
konnte den 20-maligen Grand-
Slam-Sieger aber nicht in Ver-
legenheit bringen.

Drei Jahre in Folge hatte Fede-
rer zuletzt die French Open aus-
gelassen. 2016 musste er verletzt

zurückziehen, 2017 und 2018
hatte er auf den kräftezehrenden
Part der Saison auf Sand verzich-
tet. Ohne große Erwartungen ist
er in diesem Jahr in das Turnier
gestartet. Seine bisherigen Geg-
ner Lorenzo Sonego, Oscar Otte
und nun Ruud taugen jedoch
noch nicht als Gradmesser dafür,
ob er tatsächlich die Top-Favori-
ten Rafael Nadal oder Novak
Djokovic gefährden kann. (dpa)

Roger Federer bleibt bei
den French Open ohne
Satzverlust. Gegen den 17
Jahre jüngeren Norweger
Casper Ruud zieht er ohne
Mühe ins Achtelfinale ein.
Und stellt wieder eine
Bestmarke auf.

TENNIS Bisher ohne Satzverlust in Roland Garros

Federer nach 400. Grand-Slam-Match im Achtelfinale
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Roger Federer ist der erste Spieler, der 400 Grand-Slam-
Matches gespielt hat

Tennisspielerin Andrea Petko-
vic ist nach Informationen der
Süddeutschen Zeitung als
Sportmoderatorin für das ZDF
im Gespräch. „Es ist noch
nichts unterschrieben, aber ich
hatte schon ein Casting und wir
sind in Gesprächen und Ver-
handlungen“, sagte die 31 Jahre
alte Deutsche bei den French
Open in Paris der SZ . Geplant
sei, dass die frühere Top-Ten-
Spielerin möglicherweise
schon in diesem Jahr am Sonn-
tagnachmittag vor der Kamera
stehen soll. Ein ZDF-Sprecher
sagte am Freitag auf Anfrage
der Deutschen Presse-Agentur:
„Das kann ich nicht bestäti-
gen.“ Laut Petkovic hätte der

neue Job schon im vergange-
nen Jahr losgehen sollen. „Es
passte nur nicht in mein Sche-
dule“, sagte sie. Das Karriere-
Ende würde sie aber nicht vor-
ziehen, betonte die Hessin. Die
Aufgabe solle zunächst parallel
zum Tennis laufen, wenn sie
Zeit hat.
Bei den French Open kämpft
Petkovic heute gegen die Aust-
ralierin Ashleigh Barty um den
Einzug ins Achtelfinale. Nach
ihrem Zweitrunden-Sieg hatte
sie gesagt: „Ich werde auf alle
Fälle dieses und nächstes Jahr
noch spielen, wenn ich gesund
bleibe. Und dann werde ich mir
meine Gedanken machen.“

(SID)

„Petko“ zum ZDF

Statistik
Luxemburg: Huremovic (1-13, 2 Pa-
raden), Etoga (13-60, 13 P., davon
2 x 7 m) - Dautaj, Dickes 1, Gran,
Jung, Kirtz, Monteiro 2, S. Radon-
cic, Schilt 6, Welter 8/4, Willems
3, J. Wirtz 4, K. Wirtz 2, Zeimetz 1,
Zuk
Finnland: Niemi, Back, Wolff - Aar-
nio, Gammals, Gustafsson, Hilli,
Holopainen, Kulju, Laasio, Lind-
holm, Näräkkä, Norrtgramm, Salo-
kiui, Väygryn, Wilen
Schiedsrichter: Jelena Mitrovic / And-
jelina Kazanegra (MNE)
Siebenmeter: Luxemburg 4/5 - Finn-
land 2/4
Zeitstrafen: Luxemburg 1 - Finnland 3
Zwischenstände: 5. 3:2, 10. 6:4, 15.
10:9, 20. 14:10, 25. 17:11, 30.
18:13, 35.15:18, 40. 17:20, 45.
20:22, 50. 22:22, 55. 25:23
Zuschauer: 300 (geschätzt)
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HANDBALL – EM-Vorqualifikation

FLH-Frauen gewinnen
Auftaktspiel

Veria. Luxemburgs Handballfrau-
en sind erfolgreich in die EM-Vor-
qualifikation gestartet. Die Natio-
nalmannschaft gewann ihr Auf-
taktspiel in Veria (GR) gegen
Finnland mit 27:24. Das 2017 neu
gegründete Team aus dem Groß-
herzogtum führte in der ersten
Viertelstunde meist mit einem Tor
Vorsprung. Mehrfach glichen die
Finninnen aus. Dann zog die FLH-
Mannschaft bis zur Pause auf 18:13
davon. Nach dem Seitenwechsel
war der Gegner zunächst in der
Offensive besser, wodurch die Lu-
xemburgerinnen offenbar zwi-
schenzeitlich nervöswurden. Nach
50 Minuten stand es 22:22. In der
spannenden Schlussphase ging das
Team um Kapitänin Welter wie-
der in Führung. Luxemburg blieb
vorn. Welter war mit insgesamt
acht Treffern die erfolgreichste
Werferin. Am Samstag spielt die
Mannschaft von Nationaltrainer
Adrian Stot gegen Israel, am Sonn-
tag gegen Gastgeber Griechen-
land. Der Sieger des Turniers zieht
in die zweite Phase der Qualifika-
tion für die EM 2020 in Norwegen
und Dänemark ein. AW

SCHACH – Jugend-Open

Nachwuchs
misst sich

Mondorf. Am Sonntag findet im
Centre sportif Roll Delles in Mon-
dorf die 22. Ausgabe der Jugend-
Open statt. Mehr als 150 Nach-
wuchsschachspieler treten in drei
verschiedenen Alterskategorien
an. Die Veranstaltung beginnt um
10 Uhr. Die Siegerehrung ist für
17.30 Uhr angesetzt.

Klopp will endlich den Titel
Liverpools Fußballtrainer möchte sich im Endspiel der Champions League durchsetzen

Von Sebastian Stiekel

Madrid. Ein großes Bild von Jür-
gen Klopp empfängt die Massen
englischer Fußballfans schon am
Flughafen von Madrid. Es zeigt den
deutschen Trainer des FC Liver-
pool mit einer seiner typischen Ju-
belgesten auf einer Werbelein-
wand. An diesem Samstag will
Klopp wieder genauso aus sich he-
rausgehen. Diesmal vielleicht so-
gar noch ein bisschen mehr. Denn
das Champions-League-Finale ge-
gen Tottenham Hotspur (21 Uhr)
soll ihm und seinem bislang noch
unvollendeten Team endlich den
lang ersehnten großen Titel be-
scheren.

Nach dem verlorenen Endspiel
vor einem Jahr, dem zweiten Platz
in der englischen Meisterschaft
und der für Klopp persönlich noch
hinzukommenden Finalniederlage
mit Dortmund 2013 sagt nicht nur
sein früherer Manager Christian
Heidel: „Ich glaube einfach, jetzt
ist er mal dran.“ Im dritten Anlauf
will Klopp zum ersten Mal den
wichtigsten Pokal des europäi-
schen Vereinsfußballs gewinnen.

Der 51-Jährige selbst findet ge-
wohnt große Worte für dieses
Spiel. „Ich habe noch nie mit ei-
nem besseren Team in einem Fi-
nale gestanden“, sagte er vor dem
Abflug nach Madrid. „Niemand
glaubt mehr an dieses Team als
dieses Team selbst. Es ist eine sen-
sationelle Situation, wieder hier zu
sein. Wir wollten das unbedingt.“

Als Favorit ins Finale

Anders als vor einem Jahr gegen
Real Madrid (1:3), spricht diesmal
viel für Liverpool. Die Reds haben
schon zwei Mal in der Premier
League mit 2:1 gegen Tottenham
gewonnen, sie haben in van Dijk

oder Salah die wohl besseren Spie-
ler und sie haben auf dem Weg in
dieses Finale mit Paris SG, Bayern
München und dem FC Barcelona
die noch größeren Namen besiegt.

Das Problem ist nur, dass sich
der Endspielgegner Tottenham
schon die gesamte Champions-
League-Saison über nicht um sol-
che Vergleiche und vermeintli-
chenKräfteverhältnisse schert. Die
Spurs standen schon vor ihren bei-
den letzten Vorrundenspielen ge-
gen Inter Mailand und den FC Bar-
celona kurz vor dem Aus, sie war-
fen danach Dortmund und den
englischen Meister Manchester
City aus dem Wettbewerb und
machten in einem spektakulären
Halbfinalrückspiel bei Ajax Ams-
terdam aus einem 0:2-Rückstand
noch einen 3:2-Sieg.

Sissoko: „Keine Angst“

„Ich habe keine Angst vor dem FC
Liverpool oder irgendeiner ande-
ren Mannschaft auf der Welt. Li-
verpool hat auch nur elf Spieler auf
dem Feld“, sagte Tottenhams fran-
zösischer Nationalspieler Sissoko.
„Wegen dieses Glaubens sind wir
hier. Wir wissen, dass wir jeden
Gegner schlagen können.“ Gerade
rechtzeitig zu diesem Finale ist mit
Englands Nationalmannschaftska-
pitän Kane auch der Stürmerstar
der Spurs nach einer Knöchelver-
letzung wieder fit geworden.

Tottenham gegen Liverpool –
dieses Endspiel hat in vielerlei
Hinsicht auch eine Symbolkraft. Es
beendet ausgerechnet in einem
Stadion in Madrid die große Do-
minanz der spanischen Clubs, die
die Champions League in den ver-
gangenen fünf Jahren fünf Mal ge-
wonnen haben. Außerdem haben
die beiden Trainer Klopp und
Mauricio Pochettino den Beweis

erbracht, dass das viele Geld in
England nicht planlos verprasst
wird und dass sich auch staatlich
gelenkte Scheichclubs wie Paris
SG und Manchester City die be-
gehrteste Trophäe des europäi-
schen Fußballs nicht einfach so er-
kaufen können.

Tottenham und Liverpool ste-
hen bei allen Transferausgaben des
LFC immer noch für ein klares
Konzept und jahrelange Aufbau-
arbeit. Gerade deshalb dreht sich
bei diesem Finale auch vieles nur
um eine Person: um Klopp. „Wir
wollen den Cup auch für ihn ge-
winnen“, sagte Liverpools Offen-
sivspieler Shaqiri dem Onlinepor-
tal „talksport“. „Er tut alles für uns,
wir geben alles für ihn.“

2013 gewann der Schweizer die
Champions League schon einmal
mit Bayern München – und siegte
dabei im Finale von London gegen

Dortmund und seinen heutigen
Trainer. Nach dieser Niederlage
verlor Klopp mit dem FC Liver-
pool auch noch die Endspiele in
der Europa League 2016 und der
Champions League 2018. Doch zu
seinen großen Stärken gehört
auch, Enttäuschungen in Motiva-
tion umzuwandeln.

„Die Erfahrung, die ich gemacht
habe, ist: Ein verlorenes Finale tut
weh. Aber ein verlorenes Finale ist
manchmal auch wie eine Medi-
zin“, sagte Klopp. „Ich erinnere
mich, wie wir vor einem Jahr am
Flughafen von Kiew standen. Alle
waren frustriert, enttäuscht und
verärgert. Aber der Plan war schon
da: Wir kommen zurück. Die Nie-
derlage 2018 war der Start für die
Entwicklung dieses Teams.“ End-
lich einmal Erster sein: „Das hat
dieser Club verdient“, sagte auch
Shaqiri. dpa

Das Endspiel findet im Wanda Metropolitano in Madrid statt.

Liverpools Coach Jürgen Klopp träumt vom Gewinn der Champions League. Fotos: AFP

TRIATHLON – Europameisterschaften

Daniëls verpasst
ihr Ziel

Weert. Eva Daniëls ist im EM-Ren-
nen der Juniorinnen in Weert (NL)
auf dem 19. Platz gelandet. Dabei
wollte sie es eigentlich besser ma-
chen als im vergangenen Jahr, als
sie in Tartu (EST) 14. geworden
war. Die Luxemburgerin benötigte
56'13'' für die 750 m Schwimmen,
18,6 km Radfahren und 5 km Lau-
fen. Gewonnen wurde das Rennen
von Beatrice Mallozzi (I), die die
Ziellinie nach 54'46'' überquerte.
Am Samstag (18 Uhr) werden Bob
Haller und Stefan Zachäus bei der
Elite (1 500 m Schwimmen, 37,8 km
Radfahren, 10 km Laufen) an den
Start gehen. kev

FUSSBALL – In Südamerika

River Plate bestätigt
Vorherrschaft

Buenos Aires. Argentiniens Tradi-
tionsclub River Plate Buenos Ai-
res hat nach dem Libertadores-Cup
im vergangenen Dezember mit der
Recopa Sudamericana die nächste
große Trophäe in Südamerikas
Fußball gewonnen. Das Team
setzte sich im mit dem UEFA-Su-
percup vergleichbaren Duell ge-
gen den Titelträger der Copa Su-
damericana, Athletico Paranaense,
mit 3:0 durch, nachdem die Brasi-
lianer das Hinspiel noch mit 1:0 ge-
wonnen hatten. Für River-Trainer
Marcelo Gallardo war es seit
Amtsantritt 2014 bereits der zehn-
te Titel mit den Millonarios. sid



ILS ONT DIT

LE SCÉNARIO
Beaucoup de coureurs avaient en-

vie de se replacer au général. Après
la démonstration de Quinten Her-
mans jeudi, les favoris à la victoire
d'étape devaient passer très vite à
l'attaque et tenter de fatiguer un
maximum l'équipe Telenet du lea-
der. Gianni Marchand, vainqueur
de la précédente édition, n'aura pas
ménagé ses efforts tout au long de la
journée, surtout dans la côte de
Bourscheid. Ça lui aura permis de fi-
nir la journée avec le titre distinctif
du coureur le plus combatif.

Mais ces attaques à répétition
n'auront pourtant pas eu le résultat
escompté, même Soete aura tenté sa
chance et sera passé à l'offensive.
Mais à chaque fois, les hommes de
la Telenet répliquaient ou parve-
naient, après quelques kilomètres, à
revenir sur les fuyards. Jusque dans
le dernier tour du circuit final, le
leader Hermans était accompagné
de ses coéquipiers, avant que Cleppe
et Van der Haar ne lâchent légère-
ment prise, mais il restait encore
Aerts à ses côtés. Les deux hommes
auront passé la majeure partie de la
journée côte à côte, jusque dans les
derniers mètres d'une étape où le
Tchèque Hnik (2e) est venu s'inter-
caler entre les deux compères. Il ter-
mine à deux secondes de Hermans,
qui n'en finit plus de briller sur cette
70e édition de la Flèche du Sud.

LE VAINQUEUR
On le savait très fort, après sa dé-

monstration de mercredi durant le
prologue sur les routes d'Esch-sur-
Alzette. Il a récidivé le lendemain,
grand vainqueur à Rumelange,
après avoir passé pas moins de 90 ki-
lomètres en tête de la course, assom-
mant la concurrence avec trois mi-
nutes d'avance.

Vu son matelas au classement gé-
néral après cette première étape en
ligne, Hermans pouvait prendre le
départ de l'étape de Bourscheid,
sans trop de pression en gérant ses
concurrents directs. Mais non, le
Belge n'avait aucune envie de laisser
la victoire à un autre. Dès la pre-
mière difficulté du jour, la montée
vers Bourscheid, il était placé aux
avant-postes, accompagné et pro-

tégé par ces fidèles compagnons,
Cleppe, Van der Haart mais aussi
Aerts. Pendant que les deux pre-
miers ne laissaient partir aucune at-
taque, le troisième prenait les points
du classement de la montagne, en
passant pas moins de trois fois en
tête sur cinq Grand Prix de la mon-
tagne. Hermans, leader au général,
lui, attendait son tour, et ce fut dans
la dernière montée, dans les der-
niers mètres de la côte de Bour-
scheid, qu'il plaçait son accélération
pour venir coiffer tout le monde
avec une belle longueur d'avance
sur la ligne d'arrivée.

Avec trois victoires en autant
d'étapes, Hermans a démontré sa su-
prématie et ne devrait plus être trop
inquiété et devrait rallier la ligne
d'arrivée à Esch-sur-Alzette diman-
che comme vainqueur. Mais avec
combien de victoires au compteur,
pour lui ou pour son équipe?

LES LUXEMBOURGEOIS
Ce n'était pas le meilleur jour de

nos coureurs nationaux. Pendant
que cinq ont abandonné et que pas
moins de huit coureurs ont été mis
hors course pour avoir franchi le dé-
lai sur la ligne d'arrivée, l'étape reine

de cette Flèche du Sud aura fait de
gros dégâts. Il en restait sept pour
faire de bons résultats. Maxime
Weyrich aura franchi la ligne d'arri-
vée à la 87e place, huit places devant
Michael Feller, mais douze positions
derrière Tim Diederich, et Mike Die-
ner. Les plus grandes chances d'une
bonne position revenaient donc à
deux coureurs : Centrone, qui avait
depuis de longues semaines mar-
qués cette date dans son calendrier,
et Pit Leyder. Mais ni l'un ni l'autre
n'avait les jambes pour tenir le
rythme des meilleures, ralliant l'ar-
rivée avec un retard de 13'01".

De notre correspondant
Alexandre Adam

FLÈCHE DU SUD Insatiable sur les routes luxembourgeoises, le coureur belge a encore
surpris tout le monde pour venir soulever les bras au ciel à Bourscheid.

Et de trois pour Hermans!
Décidément, Quinten Hermans est
intouchable sur cette Flèche du Sud.
Vainqueur de toutes les étapes
jusqu'à présent, le Belge se prendrait
même à rêver d'un sans-faute.

À Thessalonique, l'équipe natio-
nale, dirigée par Adrian Stot, a par-
faitement débuté sa campagne pré-
qualificative pour le championnat
d'Europe 2020. Ainsi, auteure de
huit réalisations – meilleure buteuse
de la rencontre – Tina Welter a
conduit le Luxembourg à la victoire
contre la Finlande (24-27). Sa pre-
mière dans une compétition offi-
cielle. Ce succès permet aux Roude
Léiwen de parfaitement débuter la
compétition et de compter le même
nombre de points que la Grèce, l'ac-
tuel leader, qui s'est imposé contre
Israël (21-28).

Le Luxembourg peut donc encore
espérer décrocher la première place
synonyme de billet pour la phase
qualificative de l'Euro, qui débute
en septembre prochain. Dans ce cas,
il tomberait dans la poule des Pays-
Bas, de l'Espagne et de l'Autriche.
Mais avant cela, la sélection doit af-
fronter Israël, samedi, puis la Grèce,
dimanche, dans un match qui pour-
rait être décisif.

Finlande - Luxembourg .......  24-27
Les buteuses : Welter 8, Schilt 6,
K. Wirtz 4, Willems 3, J. Wirtz 3,
Dickes 1, Monteiro Goncalves 1,
Zeimetz.

HANDBALL
Le Luxembourg
bat la Finlande

Quinten Hermans (BEL/Telenet) : «J'ai dit, depuis le début, que l'équipe
était très forte et qu'on devait prendre le contrôle complet de cette épreuve,
ce qu'on a très bien fait aujourd'hui (vendredi). Je suis vraiment content de
mes trois victoires et j'espère que moi ou mes coéquipiers, on pourra gagner
les deux dernières étapes aussi, mais ce seront des étapes moins dures donc
plus compliquées à gérer.»

Toon Aerts (BEL/Telenet) : «On est venus participer à l'épreuve avec l'en-
vie de gagner une étape. On est à trois victoires, c'est vraiment super! J'ai
35 points d'avance pour le maillot rouge, ça pourrait être un objectif de le
consolider samedi. On en parlera demain (samedi) avant le départ.»

Ivan Centrone (LUX/Differdange-Geba) : « Je ne m'explique pas ce qui
s'est réellement passé. Jusqu'au deuxième Grand Prix de la montagne, j'étais
bien placé et puis ça n'allait plus. J'ai dû avoir une fringale, car j'ai subite-
ment perdu toutes mes forces. Il reste deux jours de course, et je ne vais pas
abandonner mon envie de bien figurer sur cette Flèche du Sud.»

Pit Leyder (Leopard) : «Pour le moment, ça ne va vraiment pas comme ça
devrait aller. Je n'ai pas la forme de l'année dernière. On va analyser cela de
plus près en espérant que ça aille mieux dans les prochains jours.»

Lex Reichling (VV Tooltime) : «Ça a attaqué très vite dans la journée. J'ai
donc décidé de rouler offensivement avec comme but de me concentrer sur
les Luxembourgeois du peloton et de les suivre. C'est ma quatrième arrivée
sur les hauteurs de Bourscheid et à chaque fois j'étais bien placé. Sur la fin de
course j'avais des crampes, mais finir meilleur Luxembourgeois c'est vrai-
ment une surprise dont je suis ravi.»

«Ça ne va vraiment pas comme
ça devrait aller» Ött Tänak était en tête du rallye du

Portugal, vendredi, à l'issue de la
1 re journée, emmenant les deux au-
tres Toyota de ses coéquipiers Jari-
Matti Latvala et Kris Meeke, et de-
vant ses principaux adversaires
Thierry Neuville (Hyundai) et Sebas-
tien Ogier (Citroën). «Cela a été
une dure journée», a soufflé l'Esto-
nien à l'arrivée de la 7e et dernière
spéciale de la journée, une super-
spéciale remportée par Neuville.
«Nous sommes arrivés à nous en
sortir et maintenant il faut faire le
reste du voyage», a-t-il ajouté, alors
qu'il compte un peu plus de 17 se-
condes d'avance sur Latvala et près
de 23 sur Meeke. Thierry Neuville,
3e au classement du championnat
du monde, pointe à 24,2 secondes,
mais ses coéquipiers de Hyundai
sont dans les profondeurs du classe-
ment après avoir rencontré, dans la
matinée, des ennuis d'alimentation
d'essence. Sebastien Loeb est à
17'24" secondes du leader et Dani
Sordo à 21'46".

RALLYE
Tänak en tête

Les championnats d'Europe se dé-
roulent actuellement aux Pays-Bas.
À Weert, plus précisément. Côté
luxembourgeois, Eva Daniëls fut la
première à entrer en lice, vendredi,
lors de l'épreuve junior. Après une
bonne partie natation qui lui a per-
mis de sortir parmi les vingt meil-
leures de l'eau, Daniëls n'est pas par-
venue pas à tirer son épingle du jeu
lors d'une partie vélo assez plate et
peu technique. C'est donc au sein
d'un groupe assez dense qu'Eva s'est
élancée pour un 5 km lors duquel
elle ne se montra pas suffisamment
rapide pour espérer intégrer un
top 12. Si elle espérait sans doute
mieux, Eva Daniëls peut se consoler
avec une 19e place, synonyme de
qualification pour le championnat
du monde à Lausanne, en août.

Dimanche, Stefan Zachaüs et Bob
Haller prendront le départ de
l'épreuve élite (18 h).

Le classement : 1. Beatrice Mal-
lozzi (ITA) 54'46"; 2. Nora Gmür
(SUI) à 11"; 3. Magdalena Früh
(AUT) 20"... 19. Eva Daniëls (LUX)
1'27"... 53. Til Ocvirk (CRO) 8'51".

TRIATHLON
Daniëls,
19e à Weert

■ LES CLASSEMENTS
2e étape : 1. Quinten Hermans (BEL/Telenet) les 132,40 km en 3 h 17'45"
(moyenne : 40,17 km/h) ; 2. Karel Hnik (CZE/Elkov-Author) à 2"; 3. Toon Aerts (BEL/
Telenet) 4"; 4. Lukas Rüegg (Swiss Racing) mt ; 5. Frederik Dombrowski (GER/ Wla-
wis) 7"; 6. Sjoerd Bax (NED/ Metec) ; 7. Lennert Teugels (BEL/Cibel-Cebon) ; 8.
Gianni Marchand (BEL/Cibel-Cebon) ; 9. J. Diaz Gallego (ESP/Korarlberg Santic) tmt;
10. Jesper Schultz (DEN/Team Waoo) 13"; 12. Jack Burke (CAN/Leopard) 16"; 13. Jan
Barta (CZE/Elkov-Author) 35"; 14. Jeen De Jong (Monkey Town) mt; 15. Lars Van
Der Haar (NED/Telenet) 37"; 16. Nicolas Cleppe (BEL/Telenet) 43"; 17. Stephan Ra-
bitsch(AUT/ Felbermayr) 53"; 18. Jeroen Eyskens (BEL/Cibel-Cebon) 59"; 19. Jannik
Steimle (GER/Korarlberg Santic) 1'08"; 20. Stef Krul (NED/Metec) 1'10"; 21. Damian
Lüscher (SUI/Swiss Racing) 1'10"; 22. Daan Soete (BEL/Pauwels Sauzen-Bingoal)
1'16"; 23. Rasmus Guldhammer (DEN/Team Waoo) 2'02"; 24. Michael Kurkle (CZE/
Elkov-Author) 2'53"; 25. Christoffer Lisson (DEN/ BHS) 3'24"... 48. Lex Reichling (VV
Tooltime) 13'01"... 50. Ivan Centrone (LUX/Differdange-Geba) 13'01" ... 58. Pit Leyder
(LUX/ Leopard) 13'01" ... 75. Tim Diederich (LUX/Team Snooze) 17'29"... 76. Mike Die-
ner (LUX/ VV Tooltime)... 87. Maxime Weyrich (LUX/VV Tooltime)... 95. Michael Feller
(LUX/ LC Tétange) tmt...

Classement général : 1. Quinten Hermans (BEL/Telenet) 6 h 55'14" (moyenne :
42,30 km/h) ; 2. Toon Aerts (BEL/Telenet) à 14"; 3. Stef Krul (NED/Metec) 1'22";
4. Karel Hnik (CZE/ Elkov-Author) ; 5. Lukas Rüegg (SUI/Swiss Racing) 3'24"; 6.
Sjoerd Bax (NED/Metec) 3'31"; 7. Lennert Teugels (BEL/Cibel-Cebon) 3'33"; 8.
Gianni Marchand (BEL/Cibel-Cebon) 3'36"; 9. Frederik Dombrovski (GER/Wla-
wis) 3'41"; 10. Jesper Schultz (DEN/Team Waoo) 3'43"; 11. Lars Van den Berg
(NED/ Metec) 3'44"; 12. J. Diaz Gallego (ESP/Korarlberg Santic) 3'46"; 13. Lars
Van Der Haar (NEL/Telenet) 3'57"; 14. Nicolas Cleppe (BEL/Telenet) 3'59"; 15.
Jack Burke (CAN/Leopard) 4'02"; 16. Jan Barta (CZE/Elkov-Author) 4'03"; 17. Ste-
phan Rabitsch (AUT/Felbermayr) 4'18"; 18. Jannik Steimle (GER/ Korarlberg San-
tic) 4'23"; 19. Jeen De Jong (NED/ Monkey Town) 4'27"; 20. Daan Soete (BEL/
Pauwels Sauzen-Bingoal) 4'30"; 21. Damian Lüscher (SUI/Swiss Racing); 22. Je-
roen Eyskens (BEL/Cibel-Cebon) mt; 23. Rasmus Guldhammer (DEN/Team
Waoo) 5'28"; 24. Michael Kurkle (CZE/Elkov-Author) 6'19"; 25. Chritoffer Lisson
(DEN/BHS) 6'52"... 51. Ivan Cetrone (LUX/Differdange-Geba) 16'24"... 53. Pit Ley-
der (LUX/Leopard) 16'25"... 62. Lex Reichling (LUX/ VV Tooltime) 16'37"... 79. Tim
Diederich (LUX/ Team Snooze) 21'03"... 91. Maxime Weyrich (LUX/ VV Tooltime)
22'49"...
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Avec trois victoires de suite, Quinten Hermans peut avoir le sourire.
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Nach einer überragenden Leis-
tung und dem Sieg gegen Finn-
land war der Start des FLH-
Teams in diese EM-Qualifikation
mehr als gelungen. Doch im
zweiten Spiel wartete mit Israel
ein Gegner, der etwas gefährli-
cher einzuschätzen war. Schon
physisch stärker als die Luxem-
burgerinnen hätten sie nicht un-
bedingt die Hilfe der beiden
Schiedsrichterinnen gebraucht.
Doch genau das war der Fall.
Dass die FLH-Damen nach 10'
mit 2:6 in den Rückstand gerie-
ten, war zum Teil auf die doch

schon grenzwertig-einseitigen
Entscheidungen dieses Duos zu-
rückzuführen – und natürlich ei-
ner Reihe von Fehlpässen, be-
sonders beim Anspiel an die
Kreisläuferin, die sie zu oft such-
ten. Mit einer sehr aggressiven
Abwehr hielten die Israelis den
gegnerischen Angriff in Schach.
Außerdem waren sie gut auf Tina
Welter eingestellt. Als mit einigen
Pfostenschüssen Pech hinzukam,
war der Rückstand erklärbar.

Doch Welter, Willems und die
Wirtz-Geschwister ließen sich
nicht beeindrucken. Sieben Mi-
nuten vor Halbzeit hatten sie den
Rückstand auf drei Tore ver-
kürzt. Die Hoffnung, dass Lu-
xemburg die Partie noch drehen
könnte, stieg. Stattdessen erwar-
teten sie sechs fatale Minuten.
Trainer Adrian Stot musste sei-
nen Stammspielerinnen eine
Pause gönnen und brachte jun-
gen Ersatz. Diese zeigten enor-
men Respekt vor der Aggressivi-
tät des Gegners, sie spielten und
agierten ängstlich – und so nahm
das Schicksal seinen Lauf. In den
letzten sechs Minuten gelang Is-
rael ein glattes 5:0. Der Rück-
stand bis zur Pause steig auf 9:17
an, die Vorentscheidung war ge-
fallen. Die zweite Hälfte verlief
total ausgeglichen und der Rück-
stand blieb konstant. Das Stot-
Team zeigte nun, dass es durch-

aus in der Lage war, auf demsel-
ben hohen Niveau zu agieren wie
der Gegner.

Am Ende stand es 24:33. Die
Enttäuschung war da, doch das
Bedauern war größer. Angesichts
der gezeigten Leistungen wäre
ein besseres Resultat durchaus
möglich gewesen. Bei dem FLH-
Team stachen die beiden Wirtz-
Schwestern Kim und Joy hervor:

Joy, die immerhin 10 Treffer er-
zielte und Kim als unermüdliche
Antreiberin und Regisseurin.

Im dritten und letzten Spiel traf
das FLH-Team auf die stärkste
Mannschaft, den späteren Tur-
nierssieger Griechenland. Von
Beginn an standen beide Ab-
wehrreihen hervorragend, sodass
es den Angreiferinnen nur selten
gelang, sich durchzusetzen. Die
Heimmannschaft führte nach ei-
ner Viertelstunde mit 5:3. Dabei
hatte die ausgezeichnete Torfrau
des Gastgebers fünf Paraden ge-
zeigt, davon zwei Siebenmeter,
auf Luxemburger Seite standen
null Paraden zu Buche. Das er-
klärte vieles.

Es ging munter weiter: Wäh-
rend die Luxemburgerinnen an-
gesichts dieser Fehlversuche im-
mer nervöser und hektischer
wurden, strotzten die Griechin-
nen vor Zuversicht. So war es
nicht verwunderlich, dass es zur
Pause 14:5 für den Gegner stand.
14 kassierte Tore waren nicht
schlimm, aber nur fünfmal ins
Netz getroffen zu haben, das war
definitiv zu wenig.

Auch nach dem Wechsel ließen
die Griechinnen nicht nach,
während das Stot-Team Moral

bewies und nicht aufgab. Es sah
nämlich nach einem 5:0 in der
Anfangsphase der zweiten Halb-
zeit nach einem Debakel aus.
Doch die FLH-Mannschaft rap-
pelte sich noch einmal auf. Drei
Treffer von Joy Wirtz in Serie
setzten sie wieder auf Orbit und
so blieb das Endresultat mit
27:14 noch vertretbar.

Beim Luxemburger Team
machte sich eine deutliche Ab-
schlussschwäche bemerkbar, die
sicherlich auf Müdigkeit und den
damit verbundenen Konzentrati-
onsmangel beim Abschluss zu-
rückzuführen ist. Spielerisch und
kämpferisch kann man der Trup-
pe keinen Vorwurf machen, in
dieser letzten Begegnung sind sie
auf einen stärkeren Gegner gefal-
len. Das muss man anerkennen.

Mit einem Sieg, zwei
Niederlagen und einem
ehrbaren dritten Platz
verabschiedet sich
Luxemburg aus der EM-
Qualifikation. Doch brauchen
sich die Spielerinnen nicht zu
grämen, das Minimalziel
wurde schließlich erreicht.
Auch wenn einige erfahrene
Spielerinnen verständlicher-
weise die treibenden Kräfte
waren, so trat die Mannschaft
als funktionierendes Kollektiv
auf. Für die Jüngeren, die zum
ersten Mal auf diesem Niveau
spielten, war es eine wertvolle
Erfahrung, die sie unbedingt
brauchen, um sich weiterzu-
entwickeln.

Aus Veria (Griechenland)
berichtet Fernand Schott

HANDBALL Damen: Qualifikationsphase 1 für die EM 2020

Minimalziel erreicht
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Die FLH-Mannschaft trat als funktionierendes Kollektiv auf

Griechenland - LUX 27:14 (14:5)

LUX - Israel 24:33 (9:17)

Tageblatt
Montag, 3. Juni 2019 • Nr. 12744 SPORT

Statistik
Griechenland: Kepesidou (1-46',
15 P., davon 2 7 m), Ratsika (46-
60', 3 P.) – Argyropoulou, Karacha-
risi, Panagiotidou, Gkatziou, Zygou-
ra, Karacharisi, Zygoura, Vasileia-
dou, Mournou, Karela, Fragkou, An-
dritsou, Mania, Tsakalou, Mastaka
Luxemburg: Huremovic (1-30', 3
P.), Etoga (31-60', 7 P.) – K. Wirtz
2, Zeimetz 2, Dickes, Willems 1,
Wirtz J. 5/1, Jung, Dautaj, Schilt 3,
S. Randoncic, Kirtz, Gran, Montei-
ro, Welter 1, Zuk
Schiedsrichter: Tetyana Rakytina/
Iryna Tkachuk (UKR) 
Siebenmeter: Griechenland - Lu-
xemburg
Zeitstrafen: Griechenland ½ - Lu-
xemburg 1/3
Zwischenstände: 5' 1:1, 10' 3:2,
15' 5:3, 20' 7:4, 25' 10:4, 30'
14:5, 35' 19:6, 40' 19:7, 45'
22:8, 50' 24:10, 55' 26:13
Zuschauer: 450 geschätzt

Nach dem unerwarteten Ableben
seines Vaters kannte Bob Haller
bei der EM 2019 nur ein Ziel: An-
kommen um jeden Preis. Für al-
les andere spielten Kopf, Beine
und Arme nicht mit. Mit fast 4'
Rückstand auf den Vorletzten
überquerte der 26-Jährige als 49.
den Zielstrich, den Finger in den
Himmel gestreckt, ein Gruß an
den Vater, und mit einem Kuss

für die Kette seines Vaters, die er
während des Rennens trug. Alles
andere war für Bob Haller bei
diesem Auftritt Nebensache.

Insgesamt hatten sich 64 Athle-
ten am Samstag im beschauli-
chen Weert, 40 km südöstlich
von Eindhoven, eingefunden, um
unter harten Bedingungen um
den EM-Titel zu ringen. Nur 49
trotzten den über 30°C-Tempera-
turen. Das Rennen ging über die
(leicht verkürzte) olympische
Distanz. Neben Haller vertrat
Stefan Zachäus die Farben des
Großherzogtums. Aber auch der
Sportsoldat hatte in den Nieder-
landen nicht seinen besten Tag
erwischt. Nach 1.500 m Schwim-
men (mit Neopren) in einem klei-
nen See stieg Igor Polyanskiy
(RUS) als Erster aus dem Wasser,
der zweifache Olympiasieger
Alistair Brownlee als Dritter 4"

dahinter. Zachäus bewältigte den
Schwimmteil als 27., mit 19"
Rückstand, Haller folgte als 47.
weitere 21" dahinter. Der Brite
Brownlee führte auf dem Rad ei-
ne 10-köpfige Spitzengruppe an,
die nach 37,7km (5 Runden) ei-
nen Vorsprung von 53" auf die 29
Verfolger aufwies, denen auch
Zachäus angehörte. Haller folgte
in einer 10 Fahrer starken dritten
Gruppe (mit bereits 4' Rück-
stand), aber 1' Vorsprung auf 5
abgeschlagene Fahrer.

Dass der Abstand auf die Spitze
zu überwinden war, zeigten die
beiden Verfolger João Pereira
und Jelles Geens. Der Portugiese,
Trainingspartner von Haller, und
der Belgier liefen, an der Konkur-
renz vorbei, bis nach vorne auf
das Podium. Brownlee ließ sich
seinen 4. EM-Titel aber mit ei-
nem sehr schnellen Chrono nicht

streitig machen und scheint
rechtzeitig für Olympia 2020 in
Form zu kommen. Zachäus
konnte beim 10-km-Lauf (3
Runden) hingegen nur das 40.
Chrono (36'05") präsentieren
und kam am Ende nicht über den
33. Platz hinaus.

Haller mit den Gedanken woanders

Die Europameisterschaften
2019 im niederländischen
Weert werden nicht in die
luxemburgischen
Geschichtsbücher eingehen.
Bob Haller war mit den
Gedanken bei seinem
verstorbenen Vater und
Stefan Zachäus fiel den hohen
Temperaturen zum Opfer.

TRIATHLON Europameisterschaften in Weert: Zachäus schwächelte beim Laufen

Marc Biwer
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Bob Haller gedachte seines
verstorbenen Vaters

Resultate
Männer:
1. Alistair Brownlee (GBR) 1:35:01
2. João Pereira (POR) 1:35:23
3. Jelle Geens (B) 1:35:56
4. Rotislav Pevtsov (AZE) 1:36:03
5. Barclay Izzard (GBR) 1:36:06
33. Stefan Zachäus (L) 1:41:17
49. Bob Haller (L) 1:50:03
Frauen:
1. Beth Potter (GBR) 1:45:44
2. Sandra Dodet (F) 1:46:42
3. Claire Michel (B) 1:46:55

Statistik
Luxemburg: Huremovic (1-30', 6
P.), Etoga (31-60', 6 P.) – K. Wirtz
3, Zeimetz 1, Dickes, Willems 2,
Wirtz J. 10/2, Jung 1, Dautaj,
Schilt 1, S. Randoncic, Kirtz, Gran,
Monteiro 3, Welter 3/2, Zuk
Israel: Boronovski (1-15', 25-60',
11 P., Balaish (15-25', 1 P.) Ben
Zikri – Levi 1, Boenavida, Cohen 6,
Sonego, Varol, Barel 5, Akler 1,
Ashuri 4, Shamay, Izak 2, Vakrat
10/3, Aminov 2, Teplinsky 2
Schiedsrichter: Rakytina/Tkachuk
(UKR) 
Siebenmeter: Luxemburg 4/5 -
Israel 3/4
Zeitstrafen: Luxemburg 3 -
Israel 2
Zwischenstände: 5' 1:4, 10' 2:6,
15' 6:8, 20' 8:12, 24' 9:12, 30'
9:17, 35' 12:19, 40' 17:25,
45' 19:26, 50' 21:29, 55' 23:31
Zuschauer: 250 geschätzt

Im Überblick
EM-Qualifikationsphase 1:
Luxemburg - Finnland  27:24
Israel - Griechenland  21:28
Luxemburg - Israel  24:33
Griechenland - Finnland  31:14
Israel - Finnland  26:26
Griechenland - Luxemburg  27:14
Abschlusstabelle:
1. Griechenland  6 P.
2. Israel  5 P.
3. Luxemburg  2 P.
4. Finnland  1 P.



ême George Foreman n'en
revient pas. «Énorme sur-

prise, Ruiz a battu Joshua et la boxe
est redevenue excitante», a tweeté le
légendaire «Big George», encore
sous le choc de la défaite surprise de
Joshua, submergé par la puissance
de Ruiz dès la 7e reprise. Foreman en
connaît pourtant un rayon sur les
combats du siècle, les revers-surprise
et K.-O. déroutants pour en avoir
vécu quelques-uns dans sa longue
carrière, de 1969 à 1977 et de 1987 à
1997.

Mais plus que la victoire de Ruiz,
c'est la défaite de Joshua qui inter-
pelle l'adversaire de Mohamed Ali
dans le mythique «Rumble in the
Jungle» de Kinshasa en 1974.
«Comme on le dit souvent : il ne
faut pas écouter le buzz. Si tu
sous-estimes ton adversaire, tu
perds», a-t-il
ajouté, résumant
le sentiment gé-
néral.

Joshua, 29 ans,
est en effet
tombé de très
haut. Sa nette dé-
faite – il a été en-
voyé à quatre re-
prises au tapis –
est déjà présentée
comme l'une des
plus grandes sur-
prises de l'his-
toire de la boxe,
au même titre
que la victoire de
Buster Douglas
face à Mike Ty-
son en 1990 à To-
kyo.

«Endormi
durant le combat»
Son premier combat aux États-

Unis, au Madison Square Garden de
New York, devait permettre au Bri-
tannique de se présenter au public

M

>

américain et sur-
tout aux annon-
ceurs. Le cham-
pion olympique
2012, qui avait
disputé ses
22 combats pré-
cédents à domi-
cile, rêvait en-
suite d'aller à Las

Vegas, théâtre des plus grands com-
bats dans la catégorie reine.

Au lieu de découvrir la capitale
mondiale du jeu et des casinos pour
son prochain combat, il va devoir
remonter sur un ring à Londres pour
tenter de regagner, sans doute en

novembre ou décembre, les trois ti-
tres WBA, WBO et IBF qu'il a cédés à
Ruiz.

«Je ne pensais pas que c'était
possible, mais "AJ" s'est endormi
durant le combat et s'est fait sur-
prendre après avoir envoyé Ruiz
(au 3e round) au tapis», a analysé
Eddie Hearn, son promoteur. «Tout
était nouveau pour lui, mais "AJ"
aurait dû gagner ce combat. Il
doit maintenant absolument
remporter la revanche à domi-
cile, sinon, il n'y aura plus rien
après», a-t-il prévenu.

Le promoteur est en partie respon-
sable de cette déroute, car c'est lui

qui a choisi Ruiz. Joshua devait en
effet initialement affronter l'Améri-
cain Jarrell Miller, mais celui-ci a
perdu sa licence en avril après deux
contrôles antidopage positifs. Pour
les débuts américains de son pro-
tégé, dont le précédent combat re-
monte à septembre 2018, Hearn s'est
alors reporté sur Ruiz, qui l'a
contacté via... les réseaux sociaux,
pour se manifester.

L'Américain d'origine mexicaine
n'est pas un faire-valoir, même s'il
avait perdu son seul combat jusque-là
pour un titre mondial, la ceinture
WBO alors vacante, contre le Néo-Zé-
landais Joseph Parker, en décembre

2016. Sa bonhommie et ses kilos de
trop (121 kg, contre 112 kg pour Jo-
shua) relèguent au second plan la
puissance et surtout la vitesse de ses
coups. Mais celui qui est surnommé le
«destructeur» a impressionné les ob-
servateurs et autres anciens cham-
pions comme Frank Bruno et Lennox
Lewis. Tous estiment aussi, comme
Lewis, que «"AJ" va apprendre de
cette défaite et rebondir». Même
son compatriote Tyson Fury, qui re-
vendique le titre de meilleur lourd en
activité, a tenté de réconforter Jo-
shua : «Ce genre de choses arrivent
(...) repose-toi, retrouve la forme et re-
viens», a-t-il écrit sur Twitter.

BOXE - CHAMPIONNAT DU MONDE POIDS LOURDS Le premier combat aux États-Unis d'Anthony Joshua
a viré au cauchemar : le champion WBA, IBF et WBO, a concédé sa première défaite, face à Andy Ruiz.

Ruiz, l'outsider qui a semé le chaos
Il n'a eu que cinq semaines pour pré-
parer le combat et beaucoup se mo-
quaient de son embonpoint : l'Améri-
cain d'origine mexicaine Andy Ruiz n'a
pas laissé passer sa chance face à An-
thony Joshua, samedi, et a mis la caté-
gorie des lourds sens dessus dessous.
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Le Vardar Skopje a remporté pour
la deuxième fois (après 2017) la Li-
gue des champions en battant en fi-
nale les Hongrois de Veszprem 27 à
24, hier en finale à Cologne. Le club
macédonien avait déjà créé une pre-
mière surprise en éliminant le favori
pour le titre, Barcelone, au stade des
demi-finales.

La Ligue des
champions pour
le Vardar Skopje
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Surnommé le «destructeur», Ruiz et son petit embonpoint ont créé une immense surprise.

L'Italien Danilo Petrucci (Ducati) a
remporté hier sa première victoire
en MotoGP en triomphant chez lui
sur le circuit du Mugello (Italie) de-
vant l'Espagnol Marc Marquez
(Honda) qui en profite pour accroî-
tre son avance au championnat du
monde. Un autre pilote italien de
Ducati, Andrea Dovizioso, a terminé
à la 3e place, offrant un bon résultat
à la firme italienne dont le siège est
proche du circuit toscan.

«C'est incroyable, je suis aux an-
ges», a déclaré Petrucci qui monte à
28 ans pour la première fois sur la
plus haute marche du podium après
avoir terminé 8e du championnat

du monde en 2017 et 2018. «De-
vant mon public et dans ma ville,
c'est incroyable, je ne peux dé-
crire mes sentiments.»

Classement : 1. Danilo Petrucci (ITA/
Ducati) les 23 tours en 41'33"794, soit
174,1 km/h de moyenne; 2. Marc Mar-
quez (ESP/Honda) à 0"043; 3. Andrea Do-
vizioso (ITA/Ducati) à 0"338; 4. Alex Rins
(ESP/Suzuki) à 0"53 ; 5. Takaaki Nakagami
(JPN/Honda-LCR) à 6"535... 10. Fabio
Quartararo (FRA/Yamaha-SRT) à 17"994...

Championnat du monde (après six
courses) : 1. Marc Marquez (ESP/Honda)
115 pts; 2. Andrea Dovizioso (ITA/Ducati)
103; 3. Alex Rins (ESP/Suzuki) 88; 4. Da-
nilo Petrucci (ITA/Ducati) 82; 5. Valen-
tino Rossi (ITA/Yamaha) 72...

MotoGP : 1re victoire pour Petrucci

'Estonien Ött Tänak a remporté
hier le rallye du Portugal,

7e épreuve du championnat du
monde WRC, devant le Belge
Thierry Neuville (Hyundai), rédui-
sant son retard au championnat du
monde sur le Français Sébastien
Ogier (Citroën) à seulement deux
points. «Cela a été ma victoire la
plus difficile», a affirmé Tänak qui
gagne ainsi sa 2e épreuve WRC
consécutive après le Chili, la 3e de la
saison et la 9e au total.

L Ogier, sextuple champion du
monde WRC, a terminé 3e du rallye
après une dernière journée d'hier ri-
che en évènements qui a vu plu-
sieurs abandons sur la terre piégeuse
et poussiéreuse. Le Britannique Kris
Meeke (Toyota), qui l'avait entamée
en 2e position derrière son coéqui-
pier Tänak, a d'abord effectué un
tête-à-queue, puis est sorti dans la
dernière étape spéciale, le contrai-
gnant à l'abandon et offrant à Ogier
la 3e marche du podium.

Classement : 1. Ott Tänak-Martin Jär-
veoja (EST/Toyota Yaris) 3 h 20'22"8 ; 2.
Thierry Neuville-Nicolas Gilsoul (BEL/
Hyundai i20) à 15"9; 3. Sébastien Ogier-
Julien Ingrassia (FRA/Citroën C3) à 57"1;
4. Teemu Suninen-Marko Salminen
(FIN/Ford Fiesta) à 2'41"5 ; 5. Elfyn
Evans-Scott Martin (GBR/Ford Fiesta) à
7'08"3...
Championnat du monde (après 7
manches)  : 1. Sébastien Ogier (FRA/Ci-
troën) 142 pts ; 2. Ott Tänak (EST/
Toyota) 140 ; 3. Thierry Neuville (BEL/
Hyundai) 132 ; 4. Elfyn Evans (GBR/
M-Sport Ford) 65 ; 5. Kris Meeke (GBR/
Toyota) 56...

Ött Tänak l'emporte au Portugal
RALLYE WRC Il devance sur la ligne le Belge Neuville et le Français Ogier.

Vainqueur vendredi de la Finlande
(27-24) pour son entrée dans les pré-
qualifications de l'Euro-2020, le
Luxembourg s'est ensuite incliné,
samedi, assez largement contre Is-
raël (24-33) avant de subir une véri-
table gifle, hier, contre une Grèce
(14-27) soutenue par son public à
Thessalonique.

Classement : 1. Grèce 6 (3;+37); 2.
Israël 3 (3;+2); 3. Luxembourg 2 (3;-
19); 4. Finlande 1 (3;-20).

Le Luxembourg
souffre face
à la Grèce

Endeuillé par le décès inopiné de
son père, Bob Haller n'avait forcé-
ment pas la tête à réussir une grosse
perf au moment d'entamer les
championnats d'Europe disputé ce
week-end à Weert, aux Pays-Bas. Et
c'est bien connu : quand la tête ne
va pas, les jambes ne répondent plus
aussi bien.

Dans une course ultrarapide et très
éprouvante, à la sortie de l'eau,
après la natation, il pointait en
47e position (sur les 64 partants,
avec une quarantaine de secondes
de la tête. Un écart qui ne faisait que
grandir lors du parcours à vélo, puis
de celui en course à pied. Il termi-
nait ainsi en 41'42" les 10 000 der-
niers mètres, pour finir à la dernière
place : 49e sur 49 athlètes à l'arrivée.

Le second représentant luxem-
bourgeois, Stefan Zachaüs, a, lui,
fait un peu mieux sur le parcours
néerlandais. Après une bonne nage,
à 19 secondes des meilleures, il s'est
longtemps maintenu dans le pre-
mier groupe de poursuivants à vélo,
avant de craquer un peu lors de la
course à pied. Au final, il termine
33e à un peu plus de six minutes du
champion d'Europe Alistair Brown-
lee. Ce dernier a devancé de 22 se-
condes le Portugais Joao Pereira et
de 55 secondes le Belge Jelle Geens.

Triathlon : Zachaüs
33e, Haller 49e

de l'Euro 

P
ersönlich erstellt für:  T

hierry W
agner F

LH


	Le Quotidien vom: Freitag, 31. Mai 2019
	Seite: 31
	Daniëls entreen lice
	ftbvgsrbvgser
	Moses Mosop,
	Ni Xia Lians'arrête en 16 es
	qsdfgvqzerfzsdfsfd
	Les damesen Grèce
	«L'ambiance en Ville, c'est vraimentquelque chose d'unique»

	Le Quotidien vom: Samstag, 1. Juni 2019
	Seite: 31
	Daniëls,19 e à Weert
	Et de trois pour Hermans!
	Le Luxembourg bat la Finlande
	trhxffghj
	Tänak en tête
	«Ça ne va vraiment pas comme ça devrait aller»

	Le Quotidien vom: Montag, 3. Juni 2019
	Seite: 36
	dfhhgjghddsdf
	Ruiz, l'outsider qui a semé le chaos
	Triathlon : Zachaüs 33 e , Haller 49 ede l'Euro
	Ött Tänak l'emporte au Portugal
	Le Luxembourgsouffre faceà la Grèce
	MotoGP : 1 re victoire pour Petrucci
	Sommaire(368488530)dfdqfqds
	La Ligue des champions pourle Vardar Skopje


